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Objectif de l’étude 

� Réaliser un inventaire des émissions directes, indirectes et 
évitées de GES liées aux activités de traitement des déchets 
ménagers et assimilés
� Pour identifier (ou confirmer) les enjeux prioritaires en termes de 

réduction des émissions
� Pour pouvoir chiffrer ultérieurement les progrès accomplis par rapport à

cette base
� Pour apporter aux donneurs d’ordre des éléments d’évaluation des 

impacts de leur choix de filières de traitements  
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Méthodologie

� 2 piliers méthodologiques:
� Revue bibliographique exhaustive , permettant d’intégrer 

les données d’émissions les plus récentes et les plus 
consensuelles disponibles dans la littérature scientifique,

� Application d’une méthodologie avec une approche 
cycle de vie , afin d’intégrer des émissions liées au 
traitement des déchets habituellement non quantifiées 
(construction des sites, utilisation de réactifs chimiques).
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Périmètre de l’étude

� Gisement considéré: 
� Déchets ménagers et assimilés + déchets verts des 

particuliers

� Année de référence: 
� 2004

� Gaz à effet de serre: 
� les six gaz considérés dans le Protocole de Kyoto: CO2, 

CH4, N2O, HFC, PFC, SF6

� Pouvoirs de réchauffement: 2nd rapport du GIEC (horizon 
100 ans), utilisés dans le Protocole de Kyoto

� Quantification des émissions directes, indirectes et 
évitées par filière

� Présentation d’une estimation du carbone séquestré
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La collecte et le transfert: une étape logistique
dominée par les impacts de la collecte des 

déchets en porte-à-porte 

� Pistes d’amélioration:
� Optimiser les circuits de collecte

� Utiliser des carburants plus “propres”

� Utiliser des modes de transport alternatifs (barges et voies ferrées)
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Le recyclage en France a permis d’éviter l’équivale nt des 
émissions annuelles de près de 200 000 européens en  2004
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� NB: les 22% de refus générés sont traités en centres de stockage ou en UIOM, 
représentant 380 000 t eq CO2 (émissions comptabilisées pour les CSD et UIOM).

� Pistes d’amélioration:
� Continuer à améliorer la recyclabilité des emballages

� Continuer les efforts de tri par les consommateurs (quantité et qualité)

� Amélioration continuelle de la collecte  sélective, notamment des déchets dangereux
(prévention qualitative)

� Poursuivre l’augmentation des performances des techniques de tri des matériaux
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Le compostage: une solution pour 
valoriser les déchets organiques
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� NB: les 17% de refus générés sont traités en centres de stockage ou en UIOM, 
représentant 270 000 t eq CO2 (émissions comptabilisées pour les CSD et UIOM).

� Fortes incertitudes sur les émissions de CH4 et N2O
� Pistes d’amélioration:

� Améliorer la qualité des entrants, pour diminuer les refus
� Certification ISO des sites de compostage

� Norme NFU 44051: pérennisation de la filière via une démarche qualité sur les produits
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La méthanisation: un procédé
intermédiaire performant 
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� NB: les 15% de refus générés sont traités en centres de stockage ou en UIOM, 
représentant 12 000 t eq CO2 (émissions comptabilisées pour les CSD et UIOM).

� Pistes d’amélioration:
� Améliorer la qualité des entrants
� Optimiser le devenir des digestats (compostage)

� Préférer la valorisation thermique à la valorisation électrique
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L’incinérateur, une solution de 
valorisation énergétique
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� NB: les REFIOMs et une partie des mâchefers sont traités en centres de stockage 
dédiés 

� Pistes d’amélioration:
� Maximiser l’efficacité énergétique des installations
� Optimiser l’utilisation réelle de l’énergie thermique produite

� Travaux d’analyse des possibilités de capture et de stockage de CO2
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Le centre de stockage, vers une autre 
solution de valorisation énergétique
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� NB: les émissions directes de GES indiquées sont principalement liées aux déchets 
anciennement stockés. Les nouveaux centres de stockage présentent un bilan GES 
nettement amélioré, d’où des émissions évitées plus importantes. 

� Pistes d’amélioration:
� Développer l’utilisation de couvertures imperméables, pour limiter les émissions diffuses
� Poursuivre les efforts en matière de valorisation énergétique dans les centres de stockage
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En conclusion…

� Le secteur des déchets ne représente que 4% des 
émissions de GES en France (CITEPA)

� La FNADE entreprend depuis longtemps de manière 
volontaire des efforts pour réduire ses émissions de 
GES

� Cette étude va permettre:
� De quantifier les réductions des émissions de GES des 

années à venir, sur la base de l’inventaire mené
� De cibler ou confirmer les enjeux prioritaires et les actions 

de réduction correspondantes
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Merci de votre attention!

Cécile des Abbayes
BIO Intelligence Service

cecile.desabbayes@biois.com
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Annexes
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Émissions de GES considérées

� Emissions ventilées selon le Protocole EpE:
� Emissions directes: 

• provenant de procédés ou équipements possédés ou contrôlés par une entité

� Emissions indirectes: 
• émissions liées à l’activité de l’entité, mais provenant de sites ou d’opérations 

possédés ou contrôlés par une entité autre que celle effectuant le reporting de ses 
émissions 

� Emissions évitées: 
• Lorsque l’activité permet la génération d’énergie ou la production de matériau ou 

de combustible, les émissions de GES liées à la production d’une quantité
équivalente d’énergie ou de matériau au moyen de matières premières ou 
d’énergie fossile se trouvent évitées.  

� Présentation d’une estimation du carbone séquestré
� Utilisation des facteurs d’émissions d’une étude récente de la Commission 

européenne (AEAT, 2001)
� Forte incertitude liées aux paramètres de calcul, valeurs indiquées à titre 

informatif
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Quelques hypothèses clés

� Mix 
� électrique: 95 gCO2/kWh (EcoInvent, AEA)
� thermique: 240 gCO2/kWh (chauffage collectif au gaz, ADEME)

� Enfouissement
� CH4: 0.025 tCH4/t OM (calcul sur FE CITEPA, émissions différées antérieures 

à 2004 comprises)
� Carbone séquestré: -371 kgCO2/t (AEA, mix EU, environ 18% COD, 50% 

séquestré)
� Production électrique: 233 GWh, thermique: 40 GWh (ITOM04,02) 

� Incinération
� CO2: 384 kgCO2/t (CITEPA)
� N2O: 31g N2O/t
� Production électrique : 2 157GWh, thermique 6 441 GWh (ITOM04,02) 

� Recyclage (AEA)
� Verre : -287 kgCO2/t
� Papier : -634 kgCO2/t
� Plastique : -1 165 kgCO2/t
� Métaux ferreux : -1 521 kgCO2/t
� Métaux non ferreux: -9 108 kgCO2/t
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Quelques hypothèses clés

� Compostage
� OM (ADEME)

• 1240 g CH4/t 
• 210 g N2O/t 

� Biodéchets
• 952 g CH4/t (CITEPA)
• 24 g N2O/t  (ADEME)

� Déchets verts
• 952 g CH4/t (CITEPA)
• 161g N2O/t  (CITEPA)

� Méthanisation
� Fuite 0.5% (CH4: 60%)
� Production électrique: 1.7 GWh, thermique: 17.5 GWh (ITOM04,02) 

� Construction, exploitation
� Inventaires de cycle de vie de la base de données EcoInvent v1.3


